
Pierre Xercavins (26 septembre 1926 – 29 décembre 2008)

Ancien élève de l’École Polytechnique, Paris (promotion 1946)

Prix Albert Caquot (AFPC - 1991)

Président de l’Association Eugène Freyssinet (1997-2008)

Était l’un des derniers disciples d’Eugène Freyssinet (1950-1962) qui a magnifiquement servi
l’Ecole française du génie civil à l’occasion de nombreux ouvrages.



Extraits de témoignagesExtraits de témoignages
« Outre sa vive intelligence, PX possédait une
grande honnêteté intellectuelle. Il savait ne pas
savoir, notamment lorsque le problème posé
dépassait les connaissances de l'époque (je pense
par exemple aux questions liées au fluage du
béton). Il savait aussi reconnaître les apports de
chaque ingénieur sans chercher à s'en attribuer la
paternité, ce qui n'est pas si commun. »

Lucien Pliskin

« Pendant mon stage à Stup/EEG de 1963 à
1969, PX a été pour moi le modèle de l’ingénieur
intellectuel. Tous les problèmes qu’il rencontrait
il les résolvait par l’application de sa formidable
intelligence et de la logique. Plus que tout autre,
il a formé ma propre attitude envers notre
métier. Je luis dois beaucoup ».

Robert Benaim

« J’ai toujours apprécié son extrême compétence
scientifique et technique mais aussi son bon sens
pragmatique et sa grande foi dans les capacités
de la matière; mais par-dessus tout, j’ai été
touché par son humanisme qui l’amenait toujours
à poser les problèmes dans une vision large et à
tenir compte de la composante humaine des
solutions ».

Bernard Gausset
« A la rude école d’Eugène Freyssinet, il avait appris
à toujours aller à l’essentiel, à distinguer dans un
ouvrage à construire ou un ouvrage sinistré les zones
critiques pour la stabilité ou la pérennité et les
autres zones, celles où comme il le disait souvent : -
ça se démerde – Et comme il partageait
généreusement son savoir, il a formé des générations
d’ingénieurs à un mode de réflexion qui a largement
contribué à la renommée de l’Ecole Française du Génie
Civil ».

Frank Guyon


